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LETTRES DE MGR PAUL BRUCHESI
Archevêque de Montréal

LES THEATRES

PAUL BRUCHESI, par la grace de Dieu et du Siège

APOSTOLIQUE, ARCHEVÊQUE DE MONTRÉAL.

( Archevêché de Montréal,
( le 26 novembre 1905.

Nos très chers frères,
Depuis quelques années les théâtres ont, pour ainsi dire, 

envahi notre ville de Montréal. Malgré nos avertissements | 
réitérés, malgré les demandes que nous avons adressées à la 
presse, on a fait en leur faveur, presque chaque jour, une I 
réclame malheureuse qui en a assuré le succès et a attiré les | 
foules à leurs représentations.

C'est pour nous l’objet d’une profonde tristesse. Si, en effet, 
nous bénissons Dieu de tout ce qui élève l’âme, ravive sa foi 
et la confirme dans la pratique de la vertu, comment pourrions 
nous n’être pas affligé de ce qui constitue un danger pour la I 
morale et devient pour la jeunesse une véritable école < 
péché ! Nous ne saurions oublier que nous avons une missionl 
à remplir au milieu de vous, et qu’un jour au tribunal du J 
Souverain Juge, non seulement nous aurons à répondre de uosl 
actes personnels, mais qu’il nous sera aussi demandé compte! 
de vos âmes.

C’est donc accomplir un devoir de notre charge de pasteurj 
et de père d’élever la voix et de signaler le péril dont notn 
société est menacée. “ Menacée ” n’est pas assez dire. Le m«l| 
est installé parmi nous et il y exerce déjà ses ravages. Il


